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[ditorial

LE SYNDROME DU « CHO, I NN’O D’TROP»

Le 4 avril 2000, les députés français avaient décidé par un vote (avant de revenir sur leur déci

sion) l’éradication des ours slovènes réintroduits dans les Pyrénées pour renforcer le population

ursine française que nous avons été incapables de conserver. Loups et Lynx devraient subir de

même sort. Un tel événement ne devrait pas nous surprendre, nous les picards.

Là bas comme chez nous, ces animaux sont les victimes du «cho, i nn’o d’trop» (pour les non

picardisants, prononcer cho ino tro). Quelle est donc cette maladie? C’est le diagnostic péremp

toire et sans appel donné par les chasseurs-agriculteurs-éleveurs face à tout animal prédateur. Il

suffit qu’un seul représentant d’une espèce soit reconnu comme mangeur de brebis, mangeur de

lapins, mangeur de perdrix.., soit repéré pour que le sort de tous ses congénères soit scellé.

Ours, Renard, Loup, Fouine, Lynx, Belette... «cho, j nn’o d’trop», il faut tous les éliminer.

Dans les Pyrénées, les défenseurs des grands carnivores ont dû présenter la nécessaire sauve

garde de la biodiversité, rappeler les primes accordées quand il y avait prélèvement d’animaux

d’élevage, démontrer que cette indispensable présence des bergers pour maintenir une monta

gne vivante n’était possible que grâce aux subventions permettant cet élevage non économique

ment rentable, rien n’y a fait, le verdict est tombé : «cho. i nn’o d’trop», dehors les ours, dehors

les loups. Le mécanisme est le même chez nous en Picardie, quand nous défendons les mammi

fres ou les oiseaux prédateurs, nous nous basons sur des résultats d’études, sur des analyses de

comptages ou de suivis de sites ou d’animaux obtenus par des dizaines de personnes, en face, un

seul argument qui n’est basé sur aucune étude «cho, I nn’o d’trop» et l’administration n’hésite

pas, elle choisit et Belettes, Corbeaux, Pies... sont classés nuisibles et seront détruits.

Si comme nous, vous estimez que de ces animaux il n’y en a pas trop, si vous pensez que nous

pouvons nous permettre d’aider à la conservation de la biodiversité même au prix de quelques

francs par Français chaque année, ne vous laissez pas abattre par de compréhensibles périodes

de découragement devant de telles attitudes, faites le savoir. Picardie Nature s’efforce d’être le

relais de ces sensibilités, militez avec nous.
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